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LES SPORTIFS 
SAINT-MANDÉENS

Certains sont nés à Saint-Mandé, d’autres y ont vécu, 
d’autres encore ont été membres de l’une de nos nombreuses associations… 
tous ont eu un petit bout d’histoire de notre ville dans leur vie et leur cœur.

Rolland BOITELLE (1924-2007) 
escrimeur et dirigeant sportif 

Né au 7 rue d’Alsace-Lorraine 
(actuelle avenue Joffre), 
il y aura un siècle, le 31 
décembre prochain, Rolland 
Boitelle a vécu à Saint-Mandé 
jusqu’en 1952. Il a fait ses 
études à l’école Paul Bert 
et s’est inscrit à la Saint-
Mandéenne en 1934 dont 
il a été président pendant 
de nombreuses années. Il y 
pratiquait le sabre. Finaliste 

du Championnat de France de sabre et international, il 
devient arbitre international aux trois armes pendant  
30 ans et capitaine des équipes de France de fleuret 
entre 1955 et 1976. Sous sa direction, les équipes de 
France de fleuret gagnent 31 médailles : 9 d’or,  
8 d’argent et 14 de bronze. Il est aussi connu pour ses 
responsabilités de dirigeant : Président de la Fédération 
française d’escrime de 1981 à 1984 puis Président de la 
Fédération Internationale d’escrime de 1984 à 1992.

Jean BRETONNEL (1910-1990) 
entraîneur et promoteur de boxe
Né à Paris, Jean Bretonnel semble se diriger, à 
l’adolescence, vers le cyclisme mais il se passionne pour 
la boxe anglaise où son frère aîné décroche le titre de 
champion d’Europe des légers en 1924. Organisateur 
de soirées de boxe, il ouvre sa propre salle. Parmi les 

champions que Jean 
Bretonnel entraînera, 
citons Raymond 
Lepage, champion 
de France des poids 
lourds en 1935, Robert 
Bourdet, le Saint-
Mandéen Assane Diouf, 
Robert Villemain et 
puis Pierre Langlois 
qu’il a amenés à 
disputer le championnat du monde de leur catégorie 
aux États-Unis. Il s’est éteint dans son domicile saint-
mandéen, 16, rue de l’Amiral Courbet où il résidait, à 
l’âge de 80 ans.

Assane DIOUF (1912-1963) 
boxeur
Plusieurs fois champion de 
France des poids moyens et des 
poids mi-lourds, Assane Diouf a 
longtemps habité au 34, avenue 
Quihou puis est retourné dans 
son pays d’origine, le Sénégal. 
En 1928, il en était parti à 
bord d’un cargo, en voyageant 
comme aide-cuisinier. Engagé 
par Jean Bretonnel qui avait 
accepté de l’entraîner, il avait 
aussi joué dans le film Coup 
de tête tourné en 1943. C’est 
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devant Marcel Cerdan qu’il perd son titre de champion 
de France des poids moyens en 1945 mais il a été l’un 
des rares boxeurs à donner du fil à retordre à celui qu’on 
surnommait le “bombardier marocain”. 

Laurent FIGNON (1960-2010) 
coureur cycliste

Le célèbre coureur 
cycliste est né à 
Paris en août 1960 et 
s’est marié à Saint-
Mandé en 1987, où il 
résidait. Son palmarès 
comporte notamment un 
championnat de France 
sur route en 1984, un 
Grand Prix des Nations 
en 1989 et surtout il 

a été deux fois champions du Tour de France : en 1983 
pour sa première participation devant Arroyo et en 1984 
où il confirme son talent devant Bernard Hinault. 
1989 est une année folle : il fait un doublé sur Milan-
San Remo et est victorieux au Tour d’Italie et il termine 
deuxième après une dernière étape mémorable, à 
seulement 8 secondes du vainqueur, l’Américain Greg 
LeMond, le plus faible écart jamais enregistré dans 
l’histoire de l’épreuve.  
Il décède en 2010, il avait 50 ans.

André GARDèRE  
(1913-1977) 
maître d’armes
Le célèbre maître d’armes 
a vécu à Saint-Mandé, 
pendant et après la Seconde 
Guerre mondiale, au n°8, 
square des Catalpas. Il 
a été pendant quelques 
années, le maître d’armes 
de la Saint-Mandéenne. 
Son palmarès est unique : 
il remporte par équipe la 
médaille d’argent en fleuret 
aux Jeux olympiques d’été de 1936 de Berlin. Il est classé 
3e du championnat de France de fleuret la même année. 
En 1937, il est 4e des championnats du monde au fleuret 
individuel et devient champion de France des amateurs 
de fleuret puis en 1939, il devient champion de France 
des maîtres d’armes au fleuret militaire. 

Paul NICOLAS (1899-1959) 
footballeur
Grand nom du football français, Paul Nicolas a débuté sa 

carrière dans une association 
saint-mandéenne Le soleil saint-
mandéen, disparue avant la 
Guerre de 14-18, avant de passer 
au patronage municipal Paul Bert, 
également disparu. C’est là qu’il 
se fait remarquer par le président 
du Gallia Club Paris qui l’engage 
comme avant-centre.
Sous les couleurs du Red Star, 
il remporte quatre fois la coupe 
de France (1921, 1922, 1923, 
1928). Il est sélectionné 35 fois 
et marque 30 buts en équipe 
de France, dont il fut également 
le capitaine à partir de 1925. Il 
participe à trois Jeux Olympiques 

(1920, 1924 et 1928), inscrivant quatre buts en cinq 
matchs. Après être entré au comité de sélection de 
l’équipe de France, il en devient le “patron” et la fait 
monter sur la 3e marche du podium lors de la Coupe du 
monde, en Suède. 

Robert OUBRON  
(1913-1989) 
coureur cycliste 
Il a longtemps habité au 
21, avenue Quihou et a 
été conseiller municipal 
de 1945 à 1947. Il a 
notamment remporté cinq 
fois le championnat de 
France de cyclo-cross et 
quatre fois le critérium 
international de cyclo-
cross. Après sa carrière 
de cycliste, il était devenu 
directeur national au sein de la Fédération française de 
cyclisme.

Jean QUITTARD (1908-1962) 
journaliste, reporter sportif

Jean Quittard a longtemps 
habité Saint-Mandé 
au 89 bis, rue de la 
République (actuelle 
avenue du Général de 
Gaulle) et était très estimé 
des téléspectateurs de 
la RTF qui appréciaient 
sa compétence et son 
affabilité. 

Sources : Depuis mille ans… Saint-Mandé de Maurice-Émile Giard.


